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Le 13 janvier 1852 4 //
Au lendemain du coup d’Etat qui avait vu Louis-Napoléon

Bonaparte s’emparer des pleins pouvoirs, Aristide Rougon

s’abattit sur Paris avec ce flair des oiseaux de proie qui
sentent de loin les champs de bataille.
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Aprés s’étre compromis comme un 1) ,
sot chez les républicains sans gloire ni i

profit, il s’estimait heureux de se tirer U
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fait fausse route, maudissant la
province et parlant de Paris avec
un appétit de loup 4.
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Il amenait avec lui son épouse,
Angéle, et son fils, Maxime.

..ecrasant pour un homme décidé a franchir
tous les fossés, quitte a se casser les reins
ou a se rouler dans la boue.
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SOMMES-
NOUS ENFIN
ARRIVES 7

RAristide aurait voulu avoir les mains libres.
Or une femme et un enfant Iui semblaient
un poids écrasant...

C'EST SR
QUE NOUS SERONS ICI
BIEN AUTREMENT QUE
NOUS LETIONS A
PLASSANS...

ou, Nous
Y SERONS
TRES BIEN. C’EST
. TRES JOLL

ET PUIS C'EST
SPACIELX, POUR LA
CAPITALE.

NEST-CE PAS,
ARISTIDE 2




AAAAAHHHHH ! )

NE RECONNAIS-TU
PAS TON MAITRE
QUAND IL ARPENTE
TES RUES 2

MON DOUX
PARIS...




Aristide Rougon marcha pour marcher,
allant le long des trottoirs comme en
pays conquis..

A cette heure, il avait une vision trés nette [
de la bataille qu‘il avait a livrer. ;

DEMANN,
LA GLORE !

EUGENE ROUGON

AVOCAT AU
BARREAU DE

PARIS




= TU VOLDRAIS
TUFAIS o 4 HABITER LN BEL
SERAIS-TU DESREVES )o APPARTEMENT, AVOIR
DE FILLE ! = DES DOME STIGUES, BIEN
MANGER, DORMIR
DANS LA SOIE !
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AVOCATAU/_/
BARREAU DE

- PARIS ;’

TUVOUDRAIS N ok N

TE SATISFAIRE TOUT R | { Bonpeu:
DE SUITE AIX BRAS DE ~ | '

LA PREMIERE VENLE, DANG  Jees 13 QUELGLE

LN BOUDOIR MEUBLE EN PATIENCE !
DEUX HEURES ! : B Z

TU N'AS MEME PAS EL
LE COURAGE DE FINIR TON DROIT, , i
TU WVARRIVES AVEC CETTE DETESTABLE gaToo THEHL
REPUTATION DE REPUBLICAN QUE SELIL Sl il
LE COUP D'ETAT ALRA RELSSI !
DE PAREILLES
A CONVERTRR. hoos

DIABLE !
IL EST EN
FORME !




